chapitre 7 fonctions de référence.

I la fonction carré.

1. définition

la fonction f définie sur ( par x ——> x² s’appelle la fonction carrée.

2. sens de variation.

Théorème : la fonction carré est décroissante sur l’intervalle ]-( ; 0[ et croissante sur [0 ; +( [.

elle admet un minimum valant 0 atteint en x = 0.

	x
	-(          0               (

	f


	
               0


démonstration (des variations)

soient x1 et x2 deux réels quelconques tels que x1 < x2.

comparons f(x1) et f(x2) en étudiant leur différence.

f(x1) — f(x2) = x1² —x2²

          = (x1 + x2)(x1 — x2)

< 0 car x1 < x2
on distingue alors deux cas.


si x1 et x2 appartiennent à [0 ; +([

alors x1 + x2 ( 0

donc f(x1) — f(x2) ( 0

et donc f(x1) ( f(x2).

d’où f est croissante sur [0 ; +([

si x1 et x2 appartiennent à ]-( ; 0[

alors x1 + x2 < 0

donc f(x1) — f(x2) > 0

et donc f(x1) ( f(x2).

d’où f est décroissante sur ]-( ; 0[

3. signe

Théorème : la fonction carré est positive ou nulle sur (.

démonstration : on applique la règle des signes d’un produit à x(x

4. représentation graphique.

propriété : la représentation graphique de la fonction carré est symétrique par rapport à l’axe des ordonnées, on dit qu’elle est paire.

définition : soit f une fonction définie sur un intervalle centré I de (.

f est paire <=> pour tout x de I f(-x) = f(x)

démonstration de la propriété :
ici l’intervalle est centré ]-( ; +([

la représentation graphique d’une fonction est symétrique par rapport à l’axe des ordonnées se traduit par le fait qu’un nombre et son opposé ont même image par f.

comparons dans le cas de la fonction carré f(-x) et f(x).

f(-x) = (-x)² = x²  et f(x) = x²

x et –x ont la même image par f.

la représentation graphique de la fonction carré est donc symétrique par rapport à l’axe des ordonnées.

la représentation graphique de la fonction carré est une courbe appelée parabole noté P.L’origine du repère est appelé sommet de la parabole.
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II la fonction inverse

1. définition

la fonction f définie sur ( par x ——>  eq \s\do1(\f(1;x)) s’appelle la fonction inverse.

2. sens de variation.

Théorème : la fonction inverse est décroissante sur l’intervalle ]-( ; 0[ et sur ]0 ; +( [.

	x
	-(          0               (

	f


	
               



démonstration (des variations)

soient x1 et x2 deux réels quelconques de (* tels que x1 < x2.

comparons f(x1) et f(x2) en étudiant leur différence.


f(x1) — f(x2) =  eq \s\do1(\f(1;x1)) —  eq \s\do1(\f(1;x2)) =  eq \s\do1(\f(x2 — x1;x1x2))

si x1 et x2 appartiennent à ]0 ; +([

alors x1x2 ( 0

donc f(x1) — f(x2) > 0

et donc f(x1) > f(x2).

d’où f est décroissante sur ]0 ; +([

si x1 et x2 appartiennent à ]-( ; 0[

alors x1x2 ( 0

donc f(x1) — f(x2) > 0

et donc f(x1) > f(x2).

d’où f est décroissante sur ]-( ; 0[

3. signe.

Théorème : la fonction inverse est strictement négative sur ]-( ; 0[ et positive sur ]0 ; +([.

démonstration : on applique la régle de signes d’un quotient.

4. représentation graphique.

la représentation graphique de la fonction inverse est une courbe appelée hyperbole et notée H.

[image: image2.jpg]



propriété : la représentation graphique de la fonction inverse est symétrique par rapport à l’origine du repère, on dit qu’elle est impaire.

définition : soit f une fonction définie sur un intervalle I sysmétrique par rapport à 0.

f est impaire <=> pour tout x de I f(-x) = -f(x)

démonstration de la propriété :
(* est bien symétrique par rapport à 0.

la représentation graphique d’une fonction est symétrique par rapport à origine du repère se traduit par le fait qu’un nombre et son opposé ont des images opposées par f.

comparons dans le cas de la fonction inverse f(-x) et f(x).

f(x) =  eq \s\do1(\f(1;x))  et f(-x) =  eq \s\do1(\f(1;-x)) = -  eq \s\do1(\f(1;x)) = -f(x)

x et –x ont donc des images opposées par f.

la représentation graphique de la fonction inverse est donc symétrique par rapport à l’origine du repère.

0 est une valeur interdite car elle annule le dénominateur





> 0 car x1 < x2





( 0 car x1 et x2 ( (*








